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  A qualitative study of adolescents’ conceptions of quality of life during the Covid-19 
epidemic  .    Th e objective of our research was to map adolescents’ conceptions of qua-
lity of life during the Covid-19 health crisis. It is a qualitative study of data from a 
multiphase collection based on two tools using photography: e.Photoexpression© and 
Photonarration. A total of 96 qualitative productions by 28 schoolchildren involved 
in the Allier Departmental Youth Council were collected. Th ey will allow us to identify 
preventive health levers for adolescents who have been aff ected by this health crisis in 
order to fi ght against the consequences of the pandemic.  
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  Mots clés   –    adolescent    ;    conception    ;    Covid-19    ;    éducation à la santé    ;    qualité de vie    ;    ressenti  

  Notre recherche a eu pour objectif de cartographier les conceptions des adolescents 
en lien avec la qualité de vie pendant la crise sanitaire de la Covid-19. Il s’agit d’une 
étude qualitative des données issues d’un recueil multiphasé s’articulant autour de 
deux outils mobilisant la photographie : le e.Photoexpression© et le Photonarration. 
Au total, 96 productions qualitatives réalisées par 28 collégiens engagés dans le conseil 
départemental des jeunes de l’Allier ont été collectées. Elles permettront de dégager 
des leviers de prévention en santé auprès des adolescents qui ont été impactés lors de 
cette crise sanitaire pour lutter contre les conséquences de la pandémie.  

 Étude qualitative des conceptions 
d’adolescents sur la qualité 
de vie pendant l’épidémie 
de Covid-19

                L a crise sanitaire et ses conséquences éco-
nomiques, financières, sociales, culturelles 
et environnementales ont bouleversé notre 

quotidien et notre façon de vivre. La pandémie et 
les mesures préventives pour la contenir exercent 
également une pression sur la santé mentale  [1,2]  : 
troubles anxieux, troubles du sommeil, troubles du 
comportement alimentaire, risque de dépression et 
de suicide, conduites addictives, etc. Les moins de 
18 ans ont un faible risque de contracter la Covid-19, 
et lorsque c’est le cas, ils développent, le plus sou-
vent, des formes bénignes de la maladie. Néanmoins, 
la crise affecte leur santé en générant ou en aggra-
vant en particulier des troubles psychologiques  [3] . 
Des expressions de mal-être, voire de détresse, appa-
raissent chez les enfants, les adolescents et les jeunes 
adultes  [4] . Parmi les mesures de contrôle de l’épi-
démie, la fermeture de toutes les écoles de France 
a été mise en œuvre, une décision qui a concerné 

plusieurs millions d’élèves qui, par conséquent, ont 
été confinés pendant plusieurs semaines. 
   Comment ont-ils vécu cette période particulière 

et quelles ont été leurs stratégies pour y faire face ?  
Pour répondre à cette question, Santé publique 
France lance l’étude Confeado qui vise à comprendre 
la manière dont les enfants et les adolescents âgés 
de 9 à 16 ans ont vécu le confi nement et comment 
celui-ci a pu avoir des conséquences sur leur bien-
être  [5] . Les principaux résultats montrent des dis-
parités en matière de santé mentale en fonction de 
l’âge et du sexe : elle est plus impactée chez les ado-
lescents (13-18 ans) que chez les enfants (9-12 ans) 
et davantage chez les fi lles que chez les garçons  [6] . 
Les résultats font également ressortir une nette 
fracture sociale lors du premier confi nement  [7] . 
En eff et, les enfants et les adolescents, qui ont res-
senti davantage de détresse, sont issus de familles 
plus fragilisées (familles monoparentales, avec un 
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 Notes 
  1     Les données brutes peuvent 
être demandées à l’auteur 
correspondant.  
  2     Les fautes d’orthographe 
et de grammaire des verbatims 
des collégiens ont été respectées.  

niveau d’étude plus faible, d’un milieu ouvrier ou 
employé, nées à l’étranger, et en situation d’isole-
ment social) et exposées à des conditions écono-
miques et de logement diffi  ciles (confi nés en zone 
urbaine, dans un appartement sans jardin, une 
suroccupation du logement sans possibilité de s’iso-
ler, diffi  cultés fi nancières et alimentaires, baisse des 
revenus à la suite de l’épidémie, pas de  connexion 
Internet, etc.). Ces enfants et adolescents ont éga-
lement souff ert d’un manque d’activité pendant le 
confi nement : moins de sorties à l’extérieur, forte 
consommation d’écran avec plus de temps quoti-
dien passé sur les réseaux sociaux, moins de contacts 
avec leurs amis et moins d’activités ludiques avec des 
adultes. Ils étaient aussi davantage dépassés par les 
devoirs que les autres. Les plus résilients étaient ceux 
qui n’ont pas eu de détresse pendant le confine-
ment, avaient de meilleures conditions de vie, avec 
des activités à l’extérieur, des contacts avec des amis, 
une consommation modérée des réseaux sociaux 
et des activités ludiques avec des adultes tous les 
jours  [8] . Les résultats de cette étude permettent de 
comprendre certaines tendances, mais la méthodo-
logie utilisée ne donne pas la possibilité d’approfondir 
réellement la perception des jeunes sur la crise sanitaire. 
Les réponses aux questionnaires en ligne apportent 
principalement des éléments de contexte qui per-
mettent de distinguer diff érents groupes de popu-
lation et de les comparer. Mais, pour aller plus loin 
dans la compréhension des conceptions des ado-
lescents, il est nécessaire d’avoir des méthodologies 
qualitatives, ouvrant sur la prise de parole  [9,10] . 
   Afi n de promouvoir le bien-être de ces jeunes, 

il faut agir sur les déterminants de la santé  qui sont 
 « les facteurs personnels, sociaux, économiques et 
environnementaux qui déterminent l’état de santé des 
individus ou des populations »   [11] . Aujourd’hui, la 
question est de comprendre comment ces détermi-
nants agissent pour en faire percevoir l’importance 
et ainsi savoir comment intervenir plus effi  cacement 
en prévention  [12] . Pour comprendre les percep-
tions des déterminants de la santé qui se diff usent 
dans nos sociétés, les travaux de recherche ont 
démontré la nécessité d’investiguer sur les concep-
tions en santé  [13,14] . Cette dernière expression 
“conception en santé“ se rapporte ici à ce qui per-
met à l’individu de se construire dans des dimen-
sions à la fois individuelles mais aussi collectives. 
Les conceptions déterminent ainsi les caractéris-
tiques de santé de l’individu dans une perspective 
biopsychosociale  [15] . À l’échelle internationale, il 
existe encore très peu de publications mobilisant 
une méthodologie qualitative ou mixte, centrée sur 

les conceptions qu’ont les enfants et les adolescents 
de la santé  [9,16,17] . 
   Un projet de recherche santé a été lancé par 

le conseil départemental de l’Allier,  en collabo-
ration avec l’université Clermont-Auvergne, avec 
deux chercheuses qui mènent des travaux pour 
mieux comprendre comment les enfants et les ado-
lescents perçoivent ce qui est favorable ou défavo-
rable pour leur santé. Les données collectées  1    dans 
le cadre de cette étude menée auprès des membres 
du conseil départemental des jeunes de l’Allier 
(CDJ03) ont pour but de mieux adapter et cibler 
les actions de prévention. Le conseil départemental 
des jeunes (CDJ) est une assemblée composée de 
35 conseillers jeunes, garçons et fi lles en classe de 4 e  
et de 3 e  de tous les collèges de  l’Allier. Ils sont élus 
par leurs camarades pour un mandat d’un an avec 
possibilité de renouvellement, et ils se réunissent 
une fois par mois. Le CDJ est un lieu d’apprentis-
sage et d’initiation à la citoyenneté où s’instaure une 
relation d’écoute et de dialogue entre les jeunes de 
l’Allier et leurs aînés pour concevoir et réaliser des 
projets. Cette relation privilégiée avec des jeunes 
ado lescents est l’occasion de les amener à s’interro-
ger et à réfl échir sur des sujets en lien avec la santé 
en général, et plus précisément ici sur le vécu de la 
crise sanitaire. Ce projet de recherche santé a donc 
pour but de nourrir ce domaine peu documenté, de 
 porter haut la parole des adolescents afi n de propo-
ser des recommandations adaptées pour les accom-
pagner dans cette période particulière que nous 
vivons encore actuellement, qui laissera probable-
ment des séquelles pendant un moment, et qui aura 
des répercussions sur plusieurs années. 

   Méthodologie 
  Recueil multiphasé 

 Il s’agit d’une étude observationnelle et qualitative de 
sciences humaines et sociales réalisée auprès d’ado-
lescents. Elle a été menée auprès de 35 collégiens en 
classe de 4 e  et de 3 e  issus de plusieurs  établissements 
du département de l’Allier. La période de recueil a 
eu lieu de janvier à mars 2021. La méthodologie 
 utilisée s’inscrit dans un recueil multiphasé articulé 
autour de deux outils : le e.Photoexpression© et le 
Photonarration. 

   Phase 1 : e.Photoexpression© 

 Le e.Photoexpression© est un outil de médiation 
par l’image, constitué d’un corpus de 40 photogra-
phies en couleurs, bénéfi ciant d’un copyright  [18] . 
La démarche, dans laquelle a été fondé ce corpus 
de 40 photographies, est très ouverte et destinée à 
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favoriser l’émergence des conceptions en santé. 
Toute photographie est susceptible de convenir, 
mais il est important de remplir plusieurs cri-
tères d’ensemble qui ont prévalu à la constitu-
tion du corpus : 
  •      critère esthétique :  la photo doit comporter des 
qualités esthétiques (netteté, cadrage, etc.) ;  
  •      critère de signifi cation :  les photos doivent être 
suggestives et potentiellement faire sens pour 
les personnes, tout en étant ouvertes à diverses 
lectures ;  
  •      critère d’hétérogénéité :  le spectre des photos 
doit être le plus large possible de façon à ce que 
chaque participant puisse trouver celle(s) qui lui 
permet(tent) de s’exprimer.    
 Il est important de préciser que nos photos sont en 
couleurs pour être en adéquation avec la dimen-
sion “médiatique” actuelle (société de l’image, 
des médias, etc.). En s’appuyant sur les trois cri-
tères précédemment cités, la photographie per-
met de coconstruire une réalité (ou l’objet de 
recherche) dans cette interaction triadique entre 

chercheur-photographie-sujet. La photographie 
“mise à disposition” par le chercheur fait ainsi l’ob-
jet d’une réappropriation par le sujet, qui en pro-
pose une interprétation personnelle. 
 Dans cette étude, cet outil est utilisé afi n d’iden-
tifi er les déterminants perçus comme ayant une 
infl uence favorable ou défavorable sur sa santé. 
Les adolescents ont choisi deux images parmi les 
40 (  figure 1    ) qui répondent le mieux aux consi-
gnes suivantes : 
  •     « choisis une image qui, pour toi, représente un 
aspect positif pour la santé pendant la crise sanitaire 
de la Covid-19 » ;  
  •     « choisis une image qui, selon toi, représente un 
aspect négatif pour la santé pendant la crise sani-
taire de la Covid-19 ».    
 Pour nous présenter leurs réponses, les collégiens 
ont réalisé un enregistrement vocal. Après nous 
avoir indiqué les numéros des deux photographies 
qu’ils ont choisies, ils nous ont expliqué pour quelles 
raisons, avec leurs propres mots. Nous leur avons 
précisé qu’il n’y avait pas de longueur minimale ou 

 Figure 1  .    e.Photoexpression©.   
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maximale attendue, que nous n’espérions pas une 
réponse en particulier et qu’il n’y avait pas de bonne 
ou de mauvaise réponse, que c’est leur avis, en tant 
que jeunes collégiens engagés dans le CDJ sur la 
santé et au regard de la crise sanitaire actuelle que 
nous vivons, qui nous intéressait.  

   Phase 2 : Photonarration 

 Le Photonarration consiste à faire émerger les sys-
tèmes de conception à partir d’un découpage, 
assemblage, collage d’images issues de magazines. 
Les critères d’éligibilité des magazines proposés aux 
adolescents sont une diversité thématique (sport, 
nature, hobbies, santé, etc.), ciblant diff érents âges 
(enfants, adolescents, adultes, seniors). Le corpus 
est enrichi par des prospectus de grandes surfaces 
(alimentation, loisirs, autres produits de consom-
mation, etc.) ou de produits pharmaceutiques 
(médicaments, produits d’hygiène, etc.). Chaque 
production (au format A3) est associée à un texte 
décrivant sa nature : 
  •     « qu’est-ce qui, dans les images que tu as choisies, 
représente pour toi ce qui peut dégrader ta santé 
pendant la crise sanitaire actuelle de la Covid-19 ? » ;  
  •     « qu’est-ce qui, dans les images que tu as choisies, 
représente ce qui permet de préserver ta santé pen-
dant la crise sanitaire actuelle de la Covid-19 ? ».     

   Considérations éthiques 

 Cette étude a été menée conformément aux recom-
mandations de bonnes pratiques cliniques de la 
déclaration d’Helsinki  [19] . La méthodologie per-
met d’aborder la thématique de la Covid-19 du 
point de vue des enfants avec bienveillance, dans 
un cadre éthique réglementaire. Afi n de rassurer les 
adultes pouvant juger cette thématique complexe et 
anxiogène, un travail andragogique d’information et 
de présentation du projet a été mené sur le terrain. 
  Ces interventions ont été porteuses de sens 

pour les collégiens qui ont en eff et montré un réel 
engouement à participer à cette recherche. De plus, 
les outils de médiation par l’image permettent de 
rester décentrés, en évitant de parler de soi, mais 
en restant sur la thématique traitée. En eff et, l’ado-
lescent “conduit” son discours à partir des photo-
graphies. Il devient alors acteur du recueil et fournit 
une interprétation des photographies qu’il a choi-
sies. En outre, l’approche en deux phases garantit 
une progression étape par étape, dans le respect du 
processus cognitif d’adaptation et d’acceptation de 
la réfl exion de l’adolescent. Les photographies per-
mettent de fournir une image claire du point de vue 
exprimé, qui peut ensuite être exploré avec lui de 

manière plus approfondie, et renforce la construc-
tion d’une relation de confi ance entre les chercheurs 
et les participants.   

   Méthodologie d’analyse 

 Le recueil qualitatif a permis de valider un pro-
tocole d’analyse mixte (qualitative et quantita-
tive) nécessaire à la production des résultats. 
L’ensemble des enregistrements vocaux et des 
productions a été retranscrit et saisi sur le logiciel 
Excel. Afin d’indexer ces données, une catégorisa-
tion fondée sur les propos des adolescents a été 
réalisée avec une codification pour chacun des 
items. Pour construire cette classification, nous 
sommes partis des productions des adolescents 
et des verbatims recueillis. Chaque point soulevé 
par les jeunes interrogés a été reporté et classé 
dans un tableur Excel. Les points convergents ont 
ensuite été regroupés par bloc de sens. À partir 
de ces points convergents, nous avons créé nos 
thématiques en conservant et en respectant la 
parole des adolescents. 
  Les données ont fait l’objet d’un triple enco-

dage pour limiter les biais d’indexation. Pour 
 éviter toute surinterprétation des verbatims 
recueillis, en cas de doute pour les indexer, les don-
nées litigieuses ont été évincées après un  examen 
approfondi. Le triple encodage des analyses qua-
litatives a été traduit en données quantitatives 
 permettant des analyses statistiques qui ont, à leur 
tour, été enrichies par les verbatims mis en lumière 
lors de l’analyse qualitative. Ces échanges entre les 
analyses qualitatives et quantitatives sont un gage 
de qualité des données et des résultats et évitent 
les surinterprétations.   

   Résultats 
 Quatre-vingt-seize productions qualitatives ont été 
réalisées par 28 collégiens engagés dans le CDJ de 
l’Allier. L’analyse de ces productions d’expression et 
de narration par l’image a permis la modélisation 
des perceptions favorables et défavorables pour la 
santé de ces jeunes collégiens pendant la crise sani-
taire de la Covid-19. 

   Phase 1 (e.Photoexpression©) 

   Rappel des consignes 

 P a r m i  c e  c o r p u s  d e  4 0   i m a g e s ,  c h o i s i r 
deux photographies : 
  •     une première qui représente un aspect positif pour 
la santé pendant la crise sanitaire de la Covid-19 ;  
  •     une seconde qui représente un aspect négatif pour 
la santé pendant la crise sanitaire de la Covid-19.     
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   Présentation des photos choisies 

pour représenter l’aspect positif 

 Vingt et un élèves ont participé individuellement à 
la première phase de ce projet de recherche. 
 Parmi les 40 photographies proposées, 15 ont été 
choisies pour représenter un aspect positif pour 
la santé pendant la crise sanitaire de la Covid-19 
(  fi gure 2    ).  

   Résultats issus de l’analyse mixte 

(qualitative/quantitative) : verbatims positifs 

 Cette première phase de travail expérimental a 
permis d’identifi er de façon générale les conceptions 
positives qu’ont les jeunes engagés dans le CDJ03 
pour la santé lors de la crise sanitaire de la Covid-19 
(  fi gure 3    ). La plupart d’entre eux l’ont associée au 
premier confi nement. 
   La “protection de l’environnement et la 

nature”  sont les conceptions favorables pour la 
santé pendant la crise sanitaire de la Covid-19, selon 
95 % des jeunes. En eff et, ils parlent de l’importance 
de découvrir la nature et son environnement proche. 
Ils évoquent également les bienfaits de la diminution 
de la consommation d’essence et de CO2 sur la bio-
diversité, la protection de la faune et de la planète. 
Certains se voient comme une nouvelle génération 
qui pourrait  «   réparer entre guillemets les bêtises de 
nos ancêtres et préserver la planète   » . Le vocabulaire 
utilisé autour de cette thématique est centré sur la 
prise de conscience et le prendre soin : “prendre 
conscience”, “redécouvrir la nature”, “faire plus atten-
tion”, “reprendre sa place”, “reprendre ses droits”, etc. 
   La moitié des jeunes (53 %) mentionne qu’ils 

ont vécu un “retour à l’essentiel”  pendant le premier 
confi nement et que cet aspect a été positif pour eux. 
Ce “retour à l’essentiel” est défini  différemment en 
fonction des jeunes. Selon certains, il s’agit de la soli-
darité mise en place avec les soignants et les commer-
çants, le fait de devenir amis avec des personnes qu’ils 
ne connaissaient pas. Pour d’autres, il représente le fait 
d’avoir plus de temps et de se rendre compte que l’on 
peut prendre du plaisir en faisant des choses simples, 
comme une promenade en famille. D’autres jeunes l’as-
socient avec la faune : “entendre les oiseaux”, le calme 
retrouvé et la nature,  « l’humain redécouvre la nature 
et sa simplicité,  l’essence même de la vie   » . 
   Vingt-neuf pour cent des collégiens évoquent 

“l’importance du lien social”.  La crise sanitaire de 
la Covid-19 leur a donné l’occasion de se rapprocher 
des gens qu’ils aiment. Selon certains jeunes, la peur 
de perdre un être cher leur a permis d’approfondir la 
relation. Pour d’autres, c’est par l’accroissement du 
temps passé ensemble et le fait de réaliser des choses 

simples avec leurs proches. Pour un élève, les réseaux 
sociaux ont contribué à maintenir le lien social pen-
dant le premier confi nement. 
   Un quart des adolescents engagés dans le 

CDJ03 (24 %) pensent que “l’activité physique”  est 
un aspect positif de la crise sanitaire de la Covid-19 pour 
la santé. En eff et, ils ont pu se promener en famille 
et être dans la nature. Pour d’autres, c’est la notion 
d’opportunité de reprise du sport pendant le confi -
nement qui est mentionnée. Selon eux, le sport est 
important pour être en bonne santé. 
   Le “bien-être psychologique et physique”,  

 évoqué par 24 % des collégiens, est en lien avec les 
changements de mode de vie durant la crise sani-
taire de la Covid-19. Ils évoquent les promenades 
en famille ainsi que l’activité physique réalisée en 
pleine nature. La thématique de l’environnement 
revient également :  « la nature a pu reprendre sa 
place et s’imposer face à la pollution et l’urbanisa-
tion et cela mentalement et physiquement ça nous 
a fait du bien ».  Les principes de solidarité à l’égard 
des soignants, des commerçants et des voisins leur 
ont également apporté du bien-être :  «   c’est beau 
de voir la solidarité comme ça   ».  Le fait de passer du 
temps ensemble et de prendre conscience qu’on 
peut perdre les gens qu’on aime a aussi été évoqué 
positivement :  «   mentalement ça nous a fait du bien 
de nous raccrocher avec notre famille ».  
   Selon 14 % des jeunes, l’activité physique et 

ses bienfaits contribuent à maintenir son “capi-
tal santé”  :  « entretenir sa forme et son cœur, plus 

 Figure 2  .    Photographies choisies pour représenter un aspect positif
pour la santé pendant la crise sanitaire de la Covid-19.   
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on fera du sport et moins on sera fatigué facilement 
et plus on sera en bonne santé ».  
   Le fait de “s’aérer” est évoqué par 14 % des 

jeunes du CDJ03  sous l’angle des bienfaits psycho-
logiques procurés par les promenades dans la nature 
( « cela m’a permis de prendre l’air, de m’aérer l’es-
prit » ) et pour d’autres, l’importance des gestes bar-
rières ( «   être dehors permet de ne pas être enfermé et 
de respecter les distances de sécurité   » ).  

   Présentation des photos choisies 

pour représenter l’aspect négatif 

 Vingt élèves ont participé individuellement à la 
première phase de ce projet de recherche. Parmi 
les 40 photographies proposées, 10 ont été choi-
sies pour représenter un aspect négatif sur la 
santé pendant la crise sanitaire de la Covid-19 
(  figure 4    ). 
 Après avoir identifi é de façon générale les concep-
tions positives, cette première phase de travail a 
également permis d’identifi er les conceptions défa-
vorables pour la santé (  fi gure 5    ), en lien avec la crise 
sanitaire de la Covid-19.  

   Résultats issus de l’analyse mixte 

(qualitative/quantitative) : 

verbatims négatifs 

   La majorité des adolescents (70 %) associe la 
crise sanitaire à l’absence de lien social.  Pour expri-
mer leur propos, ils ont pris appui sur la photo-
graphie n° 26 illustrant une grand-mère qui lit un 
livre avec deux petites fi lles. La plupart d’entre eux 
expliquent la tristesse qu’ils ont ressentie de ne pas 
pouvoir voir leur famille :  « nous sommes isolés, on ne 
peut pas voir notre famille   »  ;  «   tout le monde est chez 
soi, on ne fait plus rien   »  ;  «   j’ai du mal à accepter de 
ne plus voir mes amis en dehors des cours, de ne pas 
avoir pu fêter Noël avec mes cousins, de ne pas pou-
voir  serrer mon grand père et ma grand-mère   »   2   . Une 
partie des jeunes a pris conscience de l’importance 
du lien familial :  « cette image fait réfl échir à toutes 
les opportunités que on aurait pu avoir avant d’aller 
rendre visite à notre famille sans qu’il n’y ai de risques 
pour personne   ».  D’autres ont insisté sur la situation 
des personnes âgées :  «   l’isolement général est dur 
pour tout le monde, mais plus en particulier pour les 
personnes âgées qui se retrouvent isolées   ».  Les pro-
pos “isolement“, “solitude“, “manque de contact“… 
reviennent de façon récurrente. 
   Trente pour cent des adolescents font état 

du mal-être psychologique et physique  ressenti à 
cause de la crise sanitaire :  «   les gens sont tristes, que 
ce soit les enfants ou les adultes, tout le monde ou 
presque se sent un peu maussade   ».  Ce mal-être est 
parfois associé à l’absence de lien social :  «   la perte du 
lien social entraîne la dégradation d’une santé autant 
mentale que physique »  ;  «   un des pires aspects de la 
crise : la solitude, c’est un vrai drame qui pousse les 
personnes au suicide   » . 
   Vingt-cinq pour cent parlent de contagion  

qui est, pour la majorité des jeunes, associée à 
 l’absence de lien social à cause de la crainte de voir 
les personnes à risque de leur famille :  «   on a un peu 
peur d’aller voir nos aînés   »  ;  «   parce que nos grands 
parents, on veut les protéger   »  ;  «   on peut plus voir 
les personnes qui peuvent attraper le virus, on peut 
plus voir tout le monde   » . D’autres évoquent sim-
plement le fait qu’en ne respectant pas les mesures 
préventives, on risque de contaminer les autres : 
 « il est  dit à la télé que pour protéger nos proches, 
il faut  éviter un maximum de les voir alors les histoires 
sur le canapé avec ses deux petits enfants c’est vrai-
ment pas super »  ;  «   la Photo 26 représente une per-
sonne âgée avec deux enfants. Pour moi on ne peut 
plus voir les personnes à risques comme avant et les 
toucher, il faut leur parler de loin ou que ce soit avec le 
masque et ça représente quelque chose d’important   » . 

 Figure 3  .    Modélisation des conceptions favorables pour la santé 
pendant la crise sanitaire de la Covid-19, exprimées et perçues 
(e.Photoexpression©) par les collégiens du CDJ03.   
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   Vingt pour cent des collégiens mentionnent la 
consommation de psychotropes  qui, selon eux, a aug-
menté à cause du confinement :  «   les personnes ne 
sachant pas quoi faire se réfugient dans l’alcool, boivent de 
plus en plus et commencent à fumer de plus en plus, ce qui 
nuit malheureusement à leur santé et incite la consomma-
tion d’alcool et de tabac   ».  Cet aspect est souvent associé 
à l’absence de lien social :  «   cette photo me laisse deviner 
l’isolement social et le refuge dans des produits addictifs 
tels que l’alcool ou la drogue   »  ;  «   cette main d’homme 
qui tient une bière et une cigarette rappelle que beaucoup 
ont  sombré dans l’alcoolisme. L’alcoolisme crée l’ennui, la 
perte du travail et des repères habituels   » . 
   Un jeune sur dix aborde les aspects négatifs des 

écrans et des réseaux sociaux.  Pour eux, le confi -
nement a eu pour conséquence l’augmentation du 
temps d’écran qui est néfaste pour la santé :  « cela 
peut créer une dépendance aux écrans et l’enfermement 
sur soi-même »  ;  «   plus on va sur les réseaux sociaux, 
plus on devient dépendants de ces réseaux sociaux   »  ; 
 «   à force, ça va devenir une addiction et suis certain 
que ça l’est déjà malheureusement » . 
   Dix pour cent des collégiens ressentent égale-

ment une forme d’injustice  face aux mesures prises 
dans le cadre de la crise sanitaire, en lien avec l’ab-
sence de liberté, présente dans les propos de 5 % des 
adolescents :  «   on est toujours obligé de porter un 
masque ce qui fait qu’on peut plus voir les sourires et 
les sourires je trouve que c’est important, que c’est pré-
cieux et je trouve que c’est quelque chose qui nous défi -
nit. Et de plus voir les sourires, c’est comme être privé 
de quelque chose, être puni de quelque chose alors 
qu’on a rien fait   »  ;  «   je trouve qu’avec la crise sani-
taire, on est entre guillemets privé de notre liberté   » .   

   Phase 2 (Photonarration) 

   Rappel des consignes 

 Il s’agit d’assembler des images qui représentent 
ce qui permet de préserver ou ce qui peut dégra-
der la santé pendant la crise sanitaire actuelle 
de la Covid-19. Les collégiens doivent argu-
menter :  «   Qu’est-ce qui dans les images choisies 
représente ce qui permet de préserver et ce qui 
peut dégrader la santé pendant la crise actuelle 
de la Covid-19 ? »   

   Résultats issus de l’analyse mixte 

des verbatims sur la préservation 

de la santé 

 Quatre productions réalisées au format A3 repré-
sentent les conceptions favorables pour la santé 
des jeunes du CDJ03 pendant la crise sanitaire de 
Covid-19 (  fi gure 6    ). 

 L’outil Photonarration permet d’enrichir, de densi-
fi er et d’identifi er de nouvelles conceptions dans le 
discours des participants. 

 Figure 5  .    Modélisation des conceptions 
défavorables pour la santé pendant la crise 
sanitaire de la Covid-19, exprimées et perçues 
(e.Photoexpression©) par les collégiens 
du CDJ03.   
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 Figure 4  .    Photographies choisies pour représenter un aspect négatif 
pour la santé pendant la crise sanitaire de la Covid.-19.   
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 Lors de cette seconde phase, les sept thématiques 
favorables abordées lors du e.Photoexpression© ont 
été étoff ées et six nouvelles thématiques ont été iden-
tifi ées (  fi gure 7    ). Il s’agit des thèmes suivants : loisirs, 
alimentation, réseaux sociaux, reconnaissance envers 
les soignants, se cultiver et hygiène/protection. 

   Les sept thématiques positives déjà abordées 
lors du e.Photoexpression© 
   Cette thématique du bien-être psycho logique et 

physique  est très présente, puisque 56 % des jeunes 
l’ont abordée. Elle s’est également densifiée lors du 
Photonarration puisque, en plus de la relier avec la 
nature (phase 1), les collégiens évoquent les animaux 
de compagnie :  « les animaux sont là pour nous tenir 
compagnie et nous remonter le moral » , la famille et les 
loisirs. Ils citent aussi la lecture, les jeux de société, la 
musique, le jardinage, la cuisine, les voyages, les vacances 

et le sport :  «   faire un footing en ville c’est préserver sa 
santé   »  ;  «   les vacances permettent de changer d’air et 
cela préserve la santé mentale   »  ;  «   avoir des activités de 
loisirs en dehors du collège, comme faire de la musique, du 
sport, ou bien  cultiver son jardin pour se “vider la tête”   » . 
   Lors de cette seconde phase, l’importance du lien  

a été évoquée par 52 % des jeunes. L’idée qui prédomine 
est qu’ils ont eu la possibilité de passer plus de temps 
avec leur famille et qu’il est nécessaire de prendre soin 
des gens que l’on aime (famille et amis). Lors de cette 
seconde phase du Photonarration s’ajoute la prédo-
minance des animaux dans le quotidien des jeunes : 
 «   quand on  possède un animal on se sent moins seul   ».  
   La dimension activité physique  a été mention-

née par 44 % des adolescents. Le sport a souvent été 
relié au bien-être psychologique :  «   faire du sport per-
met de se défouler et de se vider la tête   » , un argument 
qui n’avait pas été abordé lors de la première phase de 
l’étude. Le fait d’avoir eu plus le temps de faire du sport 
et l’idée que pratiquer une activité physique permette 
d’être en forme, en bonne santé et de maintenir son 
poids ont été évoqués par les jeunes du CDJ03, comme 
lors de la phase 1. 
   La possibilité de s’aérer  est une thématique 

 abordée par 26 % des collégiens. Selon eux,  « s’obliger 
à sortir »  et  «   profi ter d’être en plein air, dans la nature   » 
fait sens . Pouvoir s’aérer permet de  «   prendre l’air et [de] 
ne pas rester chez soi devant les écrans   » . 
   L’objectif de protéger l’environnement et la 

nature,  présent à 95 % dans le e.Photoexpression©, a été 
moins abordé dans cette seconde phase (13 %). Les idées 
sont les mêmes que lors du e.Photoexpression© : 
 « importance de jardiner   »  ;  « la nature a repris ses 
droits   »  ;  «   la nature nous aide à respirer   »  ;  «   la nature 
est bonne pour notre santé »  ;  «   il y a eu moins de dépla-
cement pendant le confi nement donc moins de CO   2    rejeté 
dans l’air   » . Une idée nouvelle a été évoquée, à savoir 
que la nature est gratuite et donc accessible à tous : 
 «   L’espace, celui que je contemple  [ratures]  très souvent le 
soir, une des seules activités encore possible et gratuite et 
sincèrement que je sois de n’importe quelle classe sociale, 
je le ferai. Il me fascine.   »  
   Le “retour à l’essentiel”  a été très peu relayé (7 % 

lors du Photonarration). Les jeunes ont évoqué le fait 
d’aller dans des endroits proches de chez eux et l’im-
portance de se reconnecter avec soi-même.  

   Les six nouvelles thématiques positives 
identifi ées lors du Photonarration 
   Selon 48 % des jeunes du CDJ03, les loisirs  

ont joué un rôle important dans la préservation 
de la santé pendant la crise sanitaire de la Covid-19 : 
 «   le Covid nous oblige à nous occuper, donc on se met 

 Figure 6  .    Présentation de quatre productions Photonarration “Préserver 
la santé pendant la crise sanitaire actuelle”.   
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à des activités ».  Par loisirs, les adolescents entendent 
les jeux d’enfants au sens large, le fait de se divertir 
à domicile, de faire la cuisine :  «   j’ai choisi la cuisine 
car ça peut nous rapprocher dans la famille et aussi 
ça nous évite de sortir   » , mais aussi de  participer à 
des jeux de société en famille, de prendre soin de 
son extérieur et de jardiner afi n de  «   préserver un 
contact avec la nature qui se retrouvait restreint   » , de 
faire de la musique  «   pour se vider la tête   »  et avoir 
des projets de voyage. 
   L’alimentation  est perçue comme nécessaire 

autant pour la santé physique que mentale par 41 % 
des collégiens :  «   manger équilibrer pour préserver sa 
santé physique et les bons petits plats préservent la 
santé mentale   ».  La notion d’“équilibre alimentaire” 
se traduit, selon certains jeunes, par le fait de manger 
des salades, des fruits et des légumes. L’importance et 
le besoin de se faire plaisir au cours de cette période 
diffi  cile sont également évoqués :  «   les Kinder Bueno 
parce qu’on dit souvent que le chocolat remonte le 
moral   ».  La notion de “prendre le temps de faire 
les choses” est encore présente dans cette théma-
tique, cette fois-ci illustrée par l’idée de “bien cui-
siner” qui implique de “manger plus sainement”. 
   Les réseaux sociaux  sont mentionnés par 30 % 

des jeunes et représentent trois intérêts pour eux : 
  •     communiquer, garder le contact et prendre des 
nouvelles de ses proches par le biais du téléphone : 
« Le téléphone nous a incroyablement aidé, pour avoir 
des nouvelles de nos proches, se détendre en regardant 
des vidéos, le travail » ;  
  •     s’informer ;  
  •     s’occuper et se divertir par le biais du téléphone ou 
de la console de jeux : « Le téléphone car celui-ci nous 
aide à nous divertir dans ces longues journées ou 
nous pouvons très peu sortir pour nous  occuper » ; 
« La console, on peut dire que c’est un besoin pour 
les jeunes, il faut pas en abuser, elle peut nous aider 
à nous calmer et nous divertir ».    
   La reconnaissance envers les soignants  a été évo-

quée par 30 % du groupe. Les jeunes éprouvent de 
l’empathie et reconnaissent l’aide et le dévouement des 
professionnels de santé pendant cette crise sanitaire : 
 « Les aides-soignants ont vraiment eu une période diffi  -
cile mais ils ont toujours été là pour nous aider, conseiller 
et principalement soigner. C’est des héros ! »  Ce dévoue-
ment impacte positivement leur bien-être :  «  … impact 
positivement ma santé mentale, car ces personnes spé-
cialisées dans le domaine médicale se démènent, corps 
et âme, pour soigner les malades de Covid19   » . 
 Cette reconnaissance concerne trois types de profes-
sionnels de santé : les médecins, les infi rmiers et les 
aides-soignants :  « et les aides-soignants, médecins, 

infi rmier parce que c’est eux qui nous guérisse, et qui 
nous soigne » . Selon eux,  «   les médecins font avan-
cer les choses   » . 
   Dix-neuf pour cent des jeunes font état de l’im-

portance de se cultiver  pendant cette crise sanitaire. 
Selon eux, la culture est une ressource ( «   les livres sont 
une ressource pour tout le monde   » ), une source de 
bien-être ( « les devoirs représentent la diffi  culté à réfl é-
chir. Peut-être que pour d’autres les devoirs sont une 
punition mais pour moi c’est une source de bien-être   » ). 
 Le fait de bénéficier de “plus de temps”, “de 
prendre le temps” leur permet de chercher de 
nouvelles occupations, telles que la lecture et/
ou l’apprentissage :  «   L’image représente des livres, 
représente le fait que pendant ces  [ratures]  mul-
tiples confinements, de nouvelles occupations, pas-
sions comme la lecture sont nées pour certaines 
personnes  [ratures]  un autre exemple avec l’ap-
prentissage de la cuisine   »  ;  «   j’ai eu plus de temps 
pour apprendre des choses   » . 
   Plusieurs enfants (15 %) ont abordé la thé-

matique de l’hygiène et de la protection  en men-
tionnant le port du masque et l’utilisation du gel 
hydroalcoolique :  «   le masque est bien pour se pro-
téger des microbes et protéger nos proches »  ;  «   pour 
éliminer les bactéries   »  ;  «   j’ai mis le masque dans le 
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positif car il nous protège un peu du Covid maladie   » . 
Selon eux, le port du masque protège des maladies 
ainsi que leurs proches.   

   Résultats issus de l’analyse mixte des 

verbatims sur la dégradation de la santé 

 Des productions ont été réalisées au format A3. 
Elles représentent les conceptions défavorables des 
jeunes du CDJ03 pour la santé pendant la crise sani-
taire de la Covid-19 (  fi gure 8    ). 
 Le Photonarration permet d’enrichir, de densifi er 
et d’identifi er de nouvelles conceptions dans le dis-
cours des participants. Lors de cette seconde phase, 
les sept thématiques défavorables abordées lors du 
e.Photoexpression© ont été étoff ées et cinq nou-
velles thématiques ont été identifiées (  figure 9    ). 
Il s’agit des thèmes suivants : alimentation malsaine, 
abîme la planète, sédentarité, augmentation de la 
consommation, pénibilité du masque. 

   Les sept thématiques négatives déjà abordées 
lors du e.Photoexpression© 
   La moitié des collégiens ont abordé les 

écrans et les réseaux sociaux  en expliquant passer 

beaucoup de temps dessus du fait du confine-
ment :  «   la tv, le téléphone représentent toutes les 
heures passées devant à ne rien faire ce qui ne m’a 
pas du tout aider, ça représente la fainéantise et la 
facilité à rien faire   ».  Pour certains, cela accentue la 
sédentarité et le fait de rester chez soi ( «   les écrans 
et les jeux peuvent nous rendre paresseux et nous 
renfermer sur nous-mêmes   » ) et ne plus voir per-
sonne ( «   les jeunes se sont beaucoup désociabilisés 
et se sont donc réfugié sur les consoles   » ). D’autres 
abordent les dangers des écrans sur la vision :  « les 
écrans peuvent nous faire mal aux yeux à cause de 
cela on peut devenir aveugle ou malvoyant   ».  Enfi n, 
quelques adolescents ont mis en avant les dan-
gers liés aux informations erronées circulant sur 
les réseaux sociaux :  «   les personnes vont chercher 
des infos sur internet, sur les réseaux, des informa-
tions parfois fausses   ».  
   Le mal-être psychologique et physique  est cité 

par 30 % des collégiens lors du e.Photoexpression© 
et par 43 % lors du Photonarration. La façon de 
l’aborder est la même pour les deux phases de 
recueil. Les adolescents l’associent souvent à 
 l’absence de lien social :  «   suite aux confi nements, 
des personnes se retrouvant isolées pourraient fi nir 
par faire des dépressions dont la cause viendrait 
justement de l’isolement prolongé provoqué par les 
confi nements   »  ;  «   je l’ai pas très bien vécu, ce n’était 
pas un moment facile pour moi, ne pas pouvoir sor-
tir et ne plus avoir de vie social aussi …  » . 
   L’absence de lien social  est présentée de la 

même façon lors des deux phases de recueil : la tris-
tesse de ne pas pouvoir voir sa famille et ses amis, 
l’isolement, la solitude souvent reliée au mal-être 
( «   l’isolement dégrade la santé, être isolé du jour au 
lendemain a bouleversé le monde entier, être seul, 
sans aucun appui fragilise le moral   » ). En revanche, 
le pourcentage de collégiens la mentionnant est 
plus faible pour le Photonarration (36 %) que  
l’e.Photoexpression© (70 %). 
   La consommation de psychotropes  est 

présente dans le discours de 32 % des jeunes 
lors du Photonarration contre 20  % lors du 
e.Photoexpression©. Néanmoins, ils abordent de 
la même façon la consommation excessive due au 
confi nement, les addictions, l’isolement, etc. 
   L’absence de liberté  est également plus 

présente dans les propos des adolescents lors 
du Photonarration (11 % contre 5 % lors du 
e.Photoexpression©). Ils évoquent de la même 
façon le sentiment d’injustice et de privation de 
liberté, mais certains vont plus loin et expriment 
leur impression d’avoir une jeunesse sacrifi ée :  «   On 

 Figure 8  .    Présentation de quatre productions Photonarration sur le thème 
“Dégrader la santé pendant la crise sanitaire actuelle”.   
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nous a souvent répété que ce serait les plus belles 
années de notre vie et qu’on pourrait commencer à 
sortir avec nos amis, profi té de notre jeunesse, mais 
du coup bah nous on a l’impression de gâcher une 
partie de notre vie   ».   

   Les cinq nouvelles thématiques négatives 
identifi ées lors du Photonarration 
 Au-delà d’enrichir les thématiques déjà présentes 
lors du e.Photoexpression©, le Photonarration a 
également permis de révéler de nouvelles thé-
matiques qui montrent l’enrichissement du dis-
cours qui s’étend et se développe au fil des phases 
de recueil. 
   L’alimentation malsaine  a été évoquée par 

29 % des collégiens, considérée par la plupart 
comme étant un facteur dégradant la santé 
physique  :  «     à cause de cette crise sanitaire, 
notamment les confinements, les gens achètent 
et consomment de plus en plus de “malbouffe”, 
nourriture non saine ce qui nuit à la santé »   ; 
 «   la nourriture grâce ou sucrée représente la faci-
lité à ne pas préparer de la nourriture sainte et 
ou équilibrée. Cela n’a pas aidé ma santé et mon 
physique   » . Pour certains, le confinement a pro-
voqué un excès de consommation :  «    ce qui a 
dégrader la santé, on mange beaucoup parce que 
on s’ennuyer    »   ;  «    j’ai mis des chocolats car les 
gens ont passé plus de temps chez eux et auront 
plus grignoté, j’ai mis un portable car on a passé 
beaucoup de temps sur les écrans avec la crise 
sanitaire   » . 
   La thématique “abîme la planète”  a été créée 

pour représenter les productions Photonarration 
de 11 % des adolescents rencontrés. Lors du 
e.Photoexpression©, ils ont évoqué les aspects 
bénéfiques de l’environnement et l’importance 
de le protéger, mais aucune conception défavo-
rable n’a été identifiée. Pour le Photonarration, 
ils citent la pollution et les pesticides  :  «    les 
transports polluent et détruisent notre environ-
nement   »  ;  «   l’épandeur à engrais car ça dégrade la 
santé si on respire ce qu’il projette dans les champs 
ou quand ça arrive à tomber sur nos mains ça les 
brules…   » . 
   La sédentarité  est une thématique présente 

dans le discours de 29 % des collégiens, sou-
vent associée au confinement, à l’inactivité phy-
sique et à l’augmentation du temps d’écran :  «   le 
canapé : je l’ai choisi car lorsqu’on reste assis dans 
son canapé on ne fait aucune activité physique et 
cela peut dégrader la santé si on ne fait rien d’autre 
que de s’avachir dans son canapé (surtout pendant 

le confinement) »  ;  «   la télévision et le pouf avec 
la couverture représente aussi la fainéantise et la 
facilité à rien faire   » . 
   L’augmentation de la consommation  est une 

thématique nouvelle, présente dans les propos de 
7 % des jeunes :  «   à cause de cette crise sanitaire, 
notamment les confinements, les gens achètent et 
consomment de plus en plus »  ;  «   les gens achètent 
et consomment beaucoup sur internet et sur inter-
net les achats compulsive sont plus fréquents   » . 
   Enfin, le Photonarration a permis de  révéler 

une nouvelle conception défavorable,  liée à 
l’épidémie : la pénibilité du masque, exprimée par 
7 % des adolescents du CDJ :  «   le masque n’est 
pas pratique pour respirer »  ;  «   je mets le masque 
dans le négatif car il dégrade les voies respiratoires 
et chez certaines personnes le masque les empêche 
de respirer   » .     

   Conclusion 
 La f in de l’enfance et l’adolescence sont des 
périodes cruciales pour le développement et la 

 Figure 9  .    Modélisation des conceptions défavorables pour la santé 
pendant la crise sanitaire de la Covid-19, exprimées et perçues 
(Photonarration) par les jeunes du CDJ03.   
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   Les résultats 
de cette étude ont permis 
de dégager des leviers 

de prévention 
en santé   
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pérennisation d’habitudes sociales et émotion-
nelles importantes pour le bien-être. Il s’agit 
notamment d’adopter des rythmes de sommeil 
sains, de faire régulièrement de l’exercice, de déve-
lopper ses capacités d’adaptation, de résolution de 
problèmes et de relations interpersonnelles et d’ap-
prendre à gérer ses émotions. De multiples facteurs 
déterminent les questions de bien-être à cet âge de 
la vie. Parmi ceux qui peuvent contribuer au stress 
à l’adolescence, il y a le désir d’une plus grande 
autonomie, la pression pour se conformer 
à ses pairs, l’exploration de l’iden-
tité sexuelle et un accès accru à 
la technologie et à son utilisa-
tion. D’autres déterminants 
importants sont la qualité de 
leur vie familiale et leurs rela-
tions avec leurs pairs. Un envi-
ronnement favorable au sein de 
la famille, à l’école et dans la commu-
nauté en général est important. Or, ces éléments 
peuvent être mis à mal en période de situation 
extraordinaire telle une crise sanitaire, en parti-
culier lors de mesures exceptionnelles, comme la 
fermeture des établissements scolaires et le confi -
nement de la population. 

 Il était donc primordial d’identifi er le positionne-
ment des jeunes face à cette situation inédite et 
c’était l’objectif de ce projet santé diligenté par 
le conseil départemental de l’Allier : recueillir les 
perceptions des adolescents sur la crise sanitaire 
actuelle et les mesures mises en place pour maî-
triser la pandémie. Cette étude a en eff et permis 
de donner la parole aux jeunes, et d’avoir pris en 
compte leur ressenti et leur vécu dans les aspects 
défavorables mais aussi bénéfi ques. 

 Les résultats obtenus permettent 
de dégager des leviers de pré-

vention en santé auprès des 
adolescents qui ont été par-
ticulièrement impactés lors 

de cette crise sanitaire. Ils per-
mettront d’enrichir les discus-

sions scientifi ques sur les meilleurs 
moyens de lutter contre les consé-

quences de la pandémie et du confi nement. 
Ils pourront également être une ressource pour les 
professionnels de santé mais aussi les enseignants 
afi n de mieux appréhender et de comprendre les 
conceptions des jeunes, et ainsi de les accompa-
gner de façon plus adaptée.         •        Déclaration de liens d’intérêts 

 Les auteurs déclarent ne pas 
avoir de liens d’intérêts. 
Cette recherche est fi nancée 
par le conseil départemental 
de l’Allier. 
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